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deF preuves autres que celles qui ont ýt
fournies jusqu'alors.

Toutefois, si cet inventeur a trouvé un
auxiliaire de la combustion parfaite, Il
aura droit à la gratitude de tous les ha-
bitants des villes, à l'exception (les Ins-

pecteurs chargés le faire observer lhs
règlements concernant la fumée; leurs
fonctions cesseraient en effet, si la com-
binalson de sel, d'acide oxalique et d'eau
produisait tout l'effet qui en est attendi.

La fumée est due à une combustion im-
parfaite, à dlu carbone non brûlé. Tout
agent qui accomplira la combustion de
ce carbone, sans lui permettre de s'é-
chapper dans l'atmosphère par la chem!-
née, résoudra le problème de la fumée et
empêchera celle-ci le se produire.

IDspérons que le cordonnier de Pennsyl-
vanile a découvert un agent de ce genre,
mais n'y croyons pas trop. Il est vrai
(lue nous traversons une 'période le mi-
racles, mais le mond.e est devenu si
sceptique qu'il lui faut des preuves abso-
lument convaincantes pour le persuader
de la réalité des faits.

UTILISATION DES VIEILLES CHAUS.
SURES

Veut-on savoir ce que deviennent i
innombrables paires le chaussures je
tées au rebut?

Dans certaines usines on se sert des
vieux souliers pour obtenir le prussiate-
avec lequel se fabrique le bleu employa
en peinture-en les calcinant avec de
vieux clous ou les *rognures de fer et (le
la potasse. On les pulvérise aussi, puis
ciu les mélange a-vec le la chaux hydrai-
Elque, de la colophane, du brai de pétrole
et de l'huile de lin; il résulte ainsi une
pâte, qui, étendue sur des bandes de for-
le toile, permet d'obtenir des tapis res-
semblant beaucoup à ceux de -linoléum
ordinaire. On peut encore les traiter pîr
le chlorure de soufre, les pulvériser, les
Icorporer à une masse résino-gom.n:e-
su. -puis les mouler en forme de peignes
cil de boutons, voire même en monture de
dcntiers artificiels.

LA CONSERVATION DE LA PATE
DE BOIS

Le lieu de magasinage joue un gran'i
rôle pour la conservation de la pâte de
bois humide. Les genres de construction
des magasins à pâtes sont très diffé-
rents suivant les usines, mais c'est dans
les magasins comme en possèdent les
usines des pays du Nord que la pâte se
conserverait le mieux.

D'après notre confrère "La Papeterie".
Id construction de ces magasins est très
simple; ils sont construits en bois au
moyen de fortes planches, bien protégés
et surélevés d'environ 18 pouces au-des.
tes du sol par quatre grosses pierres.
Entre les planches du plancher, on laisse
des ouvertures de 2 pouces de largeur,
de telle façon que la couche de pâtes
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C'EST UN FAIT ACQUIS

que dans la vie pratique des affaires,
les annonces insérées dans un bon
journal de la partie, rapportent.

Faites un essai dans le " Prix Courcnt"
et vous serez satisfait.

La Banque d"Epargne de la Cité
et du District de l4ontréal

L'assemblée générale annuelle des action-
naires de cette banque aura. lieu à son
bureau principal, rue St.Jacques, mardi le
sept mai prochain, à midi, pour la réception
des rapports et états annuels et l'élection
des directeurs.

Par ordre du bureau de direction,
A. P. LESPERANCE,

Gérant.
Montréal, le 4 avril 1907.
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inférieure, qui est attaquée la premièîit
p'ar les moisissures et les taches, soit
trujours en contact avec de l'air frais.
îtout en étant protégée contre le vent, la
poussière et le soleil. C'est de cette m't
nière que l'on conserve en Suède la pâte
en bon état à toute saison de l'année.

Dar)s les pays plus au sud et par coi-
st quent plus chauds, il est au contraire à
recommander d'avoir à sa disposition de:
r.agasins mieux conditionnés, avec uni
Lcnne circulation d'air. On ne doit en
Lucun cas jamais déposer la pâte directc-
ment sur un sol en ciment ou en pierro'
car le ciment ou la pierre n'absorbent pas
l'humidité qui se dégage de la pâte, et il
en résulte une fermentation qui fait
rourrir la pâte en peu de temps, les b-il-
les étant infestées les unes après les
aî:tres. On peut en tout cas être sûr qu'li
vec un magasin disposé convenablement
l', formation de moisissures et de taches.
qui a son origine en partie dans le boi,
n'ême et en partie dans l'eau, peut être,
cfficacement combattue.

LONGEVITE DES GRAINES

On ignore combien de temps les grai-
nes des divers végétaux conservent leurs
facultés germinatives. Seul jusqu'ici, le
botaniste A. de Candolle avait étudié la
question. En 1846 il sema les graines <le
368 espèces différentes récoltées par lui-
même et conservées depuis quatorze ans:
il vit germer 17 espèces: 5 malvacées
(sur 10 semées), 9 légumineuses (sur 45).
1 lablacée (sur 30). M. Paul Becquerel a

repris cette étude sur une plus vaste
échelle et il en a communiqué les résul

tats à l'Académie des Sciences.
On a semé 550 espèces appartenant à

trente familles de monocotylédones (t

dicotylédones. Ces graines étaient COn-

servées au Muséum depuis un temps va;

riant de 25 à 130 ans. Elles furent lavées
-à l'eau stérilisée, décortiquées quakid le

tégument paraissait trop imperméabl'.
puis placées sur cotop hydrophile asepli-
que humide dans une cuvette de verre.

recouverte d'une lame de verre, qui fuil
maintenue à la température constante I

28 degrés. Sur ces 550 espèces, représel

tées chacune par une dizaine de grain"-

25 seulement ont germé.
Des graines, âgées de 30 à 60 ans. don!

plusieurs avaient la réputation d'être bon

nes durant plusieurs siècles, n'ont li1'
germé. De ce nombre, le pavot, le tahlit

l'euphorbe ,la digitale, etc.
Les graines qui ont germé, ayant in-

de 80 ans, appartiennent aux espèces 5Ii;
vantes: Acacia bicapsularis, Cytisls b
florus, Leucoena leccoeuphala. Ces gr;
nes ont un tégument épais assurant UW
imperméabilité au gaz de l'atmosl)h
presque aussi parfaite que si cette iuI
perméabilité- était réalisée artifici'l
ment. Cette particularité s'accorde a'
le fait, universellement connu auJ
d'hui, que la dessication est une condUl
indispensable de la bonne conservai' t
des semences.

0 e'


